
 
MINISTERE DES MINES, DE L’ ENERGIE                                 REPUBLIQUE DU MALI  
                    ET DE L’EAU                                                                   Un Peuple –Un  But  -Une Foi  
                      
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                                                

DISCOURS DE MONSIEUR  LE  MINISTREDES MINES,  
DE L’ENERGIE  ET  DE L’EAU 
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« APPROVISIONNEMENT EN EAU POTABLE 
ET ASSAINISSEMENT DU  PROGRAMME 

NATIONALE D’INFRASTRUCTURES RURALES » 
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• MONSIEUR LE GOUVERNEUR DE LA REGION DE 
SIKASSO, 

• MONSIEUR LE PRESIDENT DE L’ASSEMBLEE REGIONALE 
DE SIKASSO, 

• HONORABLES DEPUTES DU CERCLE DE KADIOLO, 
• MONSIEUR LE PREFET DU CERCLE DE KADIOLO, 
• MONSIEUR LE PRESIDENT DU CONSEIL DE CERCLE DE 

KADIOLO,  
• MONSIEUR LE MAIRE DE LA COMMUNE DE ZEGOUA, 
• POPULATION DU VILLAGE DE  FANIDIAMA, 
• HONORABLES INVITES, 
• MESDAMES ET MESSIEURS, 
 
Mes premiers mots s’adressent tout d’abord  à la population du Cercle 
de KADIOLO pour sa participation active au développement du 
secteur de l’Eau. La réalisation des infrastructures de l’alimentation en 
eau potable dans notre pays constitue pour le Président de la 
République, Son Excellence Amadou Toumani TOURE et le Premier 
Ministre Ousmane Issoufi MAIGA une préoccupation constante et 
n’ont ménagé  aucun effort pour l’aboutissement heureux de ce 
programme.  
 
Mesdames et Messieurs, 
 
La Composante Alimentation en Eau Potable du Programme National 
d’Infrastructures Rurales dont la première phase de 5 ans (2001-2005)  
est financée par un crédit de la Banque Mondiale pour un montant de 
25 millions de dollars soit près 12 milliards de Francs CFA. Elle ne 
couvre que les Régions de Kayes, Koulikoro, Sikasso et Ségou et a 
pour objet la mise en œuvre de la stratégie nationale de l’alimentation 
en eau potable en milieu rural, adoptée par le Gouvernement du Mali 
en mars 2000 et comprend 3 sous composantes à savoir ; 
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• Une sous composante  Appui institutionnel et renforcement 

des capacités des acteurs du projet;   
• Une sous composante Assainissement environnemental 

(actions d’Information, Education et Communication (IEC) 
en matière de santé  et d’hygiène liées  l’eau) ; 

• une sous composante  Amélioration de l’approvisionnement en 
eau potable par la réalisation   de 775 forages productifs 
équipés de Pompes à Motricité Humaine,  la  réhabilitation 
de 800 pompes à motricité humaine, la réhabilitation   de 500 
puits communautaires, la réalisation de 25 forages avec des 
mini systèmes sommaires d’alimentation en eau équipés de 
pompes solaires. 

 
Conformément aux grandes orientations de la décentralisation, 7 ONG 
ont été recrutées pour les actions d’information et d’appui aux 
communautés pour l’élaboration et la mise en œuvre des projets 
AEPA. 

 
Deux options sont actuellement envisagées pour la maîtrise 
d’ouvrage : 

a) la maîtrise d’Ouvrage directe par les Communes rurales. Ainsi  
33 Communes ont choisi cette option pour la réalisation de 
150 forages équipés de pompes manuelles a été déjà engagé ; 

b) la maîtrise d’ouvrage déléguée à l’AGETIER. Pour ce faire, le 
Ministère des Mines, de l’Energie et de l’Eau a signé deux 
conventions avec l’AGETIER. Pour un montant global de 3 
438 138 900 F CFA. Sur ces deux conventions un programme 
de 261 forages équipés de pompes manuelles a été engagé. 
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Les travaux de forages que nous inaugurons ce jour ne constituent 
qu’une infime partie de ceux prévus dans la Composante Alimentation 
en Eau Potable du Programme National d’Infrastructures Rurales.  Il 
s’agit là des travaux qui ont fait l’objet d’une Convention entre mon 
Département et l’Agence d’Exécution des Travaux et Equipements 
Ruraux (AGETIER) qui en assure la Maîtrise d’Ouvrage Déléguée. Ils 
font suite à d’autres déjà exécutés par Maîtrise d’Ouvrage directe des 
Communes de Songoa et Logouana aux quelles j’adresse mes  
félicitation les plus vives. 
  
 Le forage de Fanidiama est l’un des 72 forages productifs prévus dans 
les Communes de Diomaténé, Diou, Fourou, Kadiolo, Kaï, Misséni et 
Loulouni où les populations devront s’acquitter de leurs contribution 
financière au programme.  
 
En effet, conformément à la Stratégie Nationale d’Alimentation en 
Eau Potable et Assainissement en milieu rural et semi-urbain adoptée 
par Gouvernement en 2000, la condition sine quanon pour la 
réalisation d’un ouvrage est le payement des contributions à hauteur 
de  5% par les populations et de 10% par les Communes. 
 
Dans le Cercle de Kadiolo le programme prévisionnel est de 72 
forages productifs. A ce jour 63 forages productifs sont effectivement 
engagés parmi lesquels seules les contributions de 14 sont entièrement 
versées, celles de 15 le sont partiellement et 34 autres n’ont fait l’objet 
d’aucun paiement. 
 
Mesdames et Messieurs, 
 
Si tout un chacun s’accorde à dire que l’eau c’est la vie, il faut 
également reconnaître que l’impact de l’eau potable sur la santé n’est 
plus à démontrer. Les présents travaux, nous l’espérons, devront 
marquer la fin du ballet journalier des femmes courageuses de votre 
localité pour le transport de l’eau, tâche combien pénible mais 
nécessaire pour les multiples usages de chaque famille.  
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L’eau en elle-même n’a de prix et le service d’approvisionnement en 
eau potable mobilise d’importants moyens financiers qu’il s’agisse du 
fonctionnement des installations, de leur entretien, de leur réparation 
ou de leur renouvellement. Pour assurer la pérennité de ces 
installations, il est indispensable de recouvrer l’ensemble des coûts de 
ce service. A cet effet, les populations bénéficiaires auront pour 
principale tâche d’assurer la pérennité des installations pour éviter 
toutes rupture de fourniture d’eau potable. Aussi, je lance un appel 
pressant pour que les comités de gestion des points d’eau ne manquent 
jamais de moyens pour un entretien régulier des équipements et une 
gestion transparente et concertée en relation avec les autorités 
communales. 
 
 Mesdames et Messieurs, 
 
La Composante AEPA/PNIR n’aurait pas existé sans le précieux 
concours de la Banque Mondiale. Quelle reçoive ici toute notre 
gratitude pour son appui technique et financier.  
 
Je ne saurais terminer sans féliciter la Banque Mondiale et toutes les  
autres parties prenantes Programme National d’Infrastuctures Rurales. 

 
A l’adresse de la population du Cercle de KADIOLO, je souhaite un 
bon usage des nouvelles installations et cela de manière durable pour 
que ses enfants puissent profiter pleinement et longtemps des efforts 
consentis par chacun de ces acteurs. 
 
Vive la Coopération Internationale, 
Vive la Banque Mondiale 
Vive le Mali. 
Je vous remercie ! 
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